
Le Burundi boude la CEPGL : le nouveau Président s’isole, comme son prédécesseur

    La Libre Belgique,Â 8 octobre 2020  Un mini-sommet par tÃ©lÃ©confÃ©rence sur la sÃ©curitÃ© dans la sous-rÃ©gion des Grands
Lacs a rÃ©uni mercredi les PrÃ©sidents du Congo, FÃ©lix Tshisekedi, du Rwanda, Paul KagamÃ©, de lâ€™Ouganda, Yoweri
Museveni et de lâ€™Angola, Joao LourenÃ§o. Evariste Ndayishimiye, le nouveau prÃ©sident du Burundi â€“ arrivÃ© au pouvoir le
18 juin aprÃ¨s des Ã©lections irrÃ©guliÃ¨res â€“ boudait la rencontre, dÃ©jÃ  reportÃ©e pour le convaincre dâ€™y participer.  
  Gitega a pourtant officiellement de bonnes relations avec la puissance invitante, Kinshasa, qui laisse lâ€™armÃ©e burundaise
et la milice du parti au pouvoir, les Imbonerakure, pÃ©nÃ©trer au Congo pour y poursuivre des rebelles burundais.  Une
diffÃ©rence : la lutte anti-Covid  Le prÃ©sident Ndayishimiye poursuit ainsi la politique dâ€™auto-isolement de son
prÃ©dÃ©cesseur, Pierre Nkurunziza, dÃ©cÃ©dÃ© le 8 juin dernier, vraisemblablement du Covid, une maladie dont il sâ€™obstinait Ã 
assurer le Burundi protÃ©gÃ© â€œpar Dieuâ€• en raison de sa piÃ©tÃ©. Câ€™est le seul point sur lequel, en prÃ¨s de quatre mois de
pouvoir, le prÃ©sident Ndayishimiye a modifiÃ© la politique de son prÃ©dÃ©cesseur. Cette lutte se fait toutefois â€œdans lâ€™opacitÃ©â€•,
regrettait, fin septembre, un rapport conjoint de la sociÃ©tÃ© civile burundaise Ã  lâ€™issue des 100 premiers jours de pouvoir du
nouveau PrÃ©sident.  Ce rapport indique que â€œle changement de visageâ€• Ã  la tÃªte de lâ€™Ã‰tat avait suscitÃ© quelques espoirs
dâ€™amÃ©lioration chez des Burundais
; â€œils nâ€™ont pas attendu longtemps pour dÃ©chanterâ€•. Le nouveau PrÃ©sident a, en effet, exclu lâ€™opposition de la gouvernance
du pays. Il sâ€™est Ã©loignÃ© des Ã©quilibres ethniques Hutus/Tutsis prÃ©vus par lâ€™Accord dâ€™Arusha â€“ qui avait mis fin Ã  la guerre
civile (1993-2005
; 300
000 morts) â€“ en Ã©cartant les Tutsis du pouvoir. â€œUne tendance dâ€™autant plus paradoxale que le rÃ©gime du CNDD-FDD (le
parti au pouvoir depuis 2005) exige (NDLR
: maintenant) les Ã©quilibres ethniques mÃªme dans les sphÃ¨res privÃ©es comme celles des ONGâ€•, alors que seul le public
est concernÃ© dans lâ€™Accord de paix.  Le nouveau PrÃ©sident a militarisÃ© les institutions en nommant des officiers parfois
objet de sanctions internationales Ã  des postes clÃ©s, comme ceux de Premier ministre et ministre de lâ€™IntÃ©rieur, et des
personnes accusÃ©es de crimes comme gouverneurs de province.  Sâ€™agissant des droits de lâ€™homme, leurs violations â€œont
atteint des proportions alarmantesâ€• depuis lâ€™arrivÃ©e au pouvoir du prÃ©sident Ndayishimiye, dit ce rapport
: du 18 juin au 25 septembre, 278 personnes ont Ã©tÃ© â€œassassinÃ©esâ€•, dont 26 femmes et autant de mineurs
; 22 â€œenlevÃ©es et portÃ©es disparuesâ€•
; 44 â€œtorturÃ©esâ€•, 41 â€œblessÃ©esâ€•
; 302 ont Ã©tÃ© â€œvictimes dâ€™arrestation et dÃ©tention arbitrairesâ€•.  Le discours de haine contre lâ€™ethnie tutsie continue dâ€™Ãªtre
tolÃ©rÃ© et entretenu par le rÃ©gime, qui ne fait toujours rien pour contrÃ´ler les nombreuses exactions perpÃ©trÃ©es par sa
milice, les Imbonerakure.  Quant Ã  la corruption, elle continue sur sa lancÃ©e
: le 25 septembre, le prÃ©sident Ndayishimiye a dispensÃ© lui-mÃªme et les membres du gouvernement de faire la
dÃ©claration de patrimoine exigÃ©e par la Constitution Ã  laquelle le chef de lâ€™Ã‰tat a jurÃ© fidÃ©litÃ©
: â€œla richesse de chacun doit demeurer son ultime secretâ€•, a-t-il dÃ©clarÃ©, souligne le rapport de la sociÃ©tÃ© civile.  Pas de
vision, pas de projet  Enfin, alors que les Burundais sâ€™attendaient Ã  un rapprochement de M. Ndayishimiye de la
communautÃ© internationale en vue de la reprise des coopÃ©rations, il maintient le discours anti-occidental de son
prÃ©dÃ©cesseur et nâ€™y a pas eu la libÃ©ration des dÃ©tenus politiques et dâ€™opinion espÃ©rÃ©e par les partenaires traditionnels du
Burundi.  On note que le gouvernement ne se rÃ©unit quâ€™une fois par mois et est dÃ©pourvu de vision politique et de projets.
Logiquement, ce vide aggrave la situation Ã©conomique, dÃ©jÃ  bloquÃ©e par le manque de devises.  Par Marie-France Cros.Â 
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